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& que la France, fi elle fubit un démem-
brement, n’aura nifon ancien gouvernement,
ni celui que les Monarchiens lui décernent; que
{femblable a un arbre dent les rameaux gref-
fes {ur d'autres arbres ou plantés dans un autre

x; Avril fol fubiffent des changemens fenfibles, elle
1793, p- verra fon gouvernement fe diverfifier en rai-
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fon directe de fa divifion : mais les obferva-
tions de l’auteur ne perdent par-la rien de
leur juftefle ; elles {ont fur-tout péremptoires
a legard de linforme & funefte conftitu~
tion de 1791. On en jugera par celles que
nous citons pour exemple. ,, Lorfque pour
5 tirer la monarchie Francoife de fes ruines,
.y on entend parler d’accommodement & de
o la conftitution de 1791, on n’eft pas moins
5 effraye que furpris. Si fes auteurs n’ont connu
5 ni leur nation ni leur fiecle ni ce que ceft
s qUun gouvernement; sils n'ont été que
~» des factieux. abfurdes, & des intrigans ha.
o biles par la violence & le crime; §’ils ont
. pu renverfer un royaume , & n’ont pas {u luj
s donner des loix; quel nom faudra-t-il don-
5 ner aceux qui voudroient faire revivre leut
.3 conflitution , aprés en avoir vu épouvan-
5 table refultac? »

s> Eftil un homme qui puiffe douter que
» vtous les malheurs du royaume ne lui {oient
s imputables; que cette anarchie appellée
s republique ne {oit {ortie de fon fein; que
»-tous les forfaits eommis apres elle n’aient
5, €t€ la continuation des fiens; Peffet de fes
5 principes, le fruit de fes exemples? Defaf-
.3 treule méme avant fa maiffance & tandis



